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Le voyage en Hollande
Un petit tour au paradis

lundi 6 juillet 2020, par Denis COLLIN

Le Royaume des Pays-Bas est le paradis européen du libéralisme. Il est devenu au cours des dernières
années un paradis fiscal qui accueille un nombre important de grandes firmes transnationales, une sorte
de « super-Luxembourg ». Ainsi FCA (Fiat-Chrysler Automobiles) est-elle une société italo-américaine de
droit néerlandais, bien que son siège soit à Londres et que l’actionnaire principal reste le société familiale
Agnelli. L’entente Renault-Nissan siège à Amsterdam et il est convenu que la société qui résultera de la
fusion entre FCA et de PSA aura son siège également aux Pays-Bas. Le Royaume des Pays-Bas pourrait
donc être qualifié de premier producteur mondial d’automobiles ! Pourtant, il n’y a, dans ce pays, qu’une
seule entreprise produisant des automobiles, des « Mini » pour BMW. Le Royaume des Pays-Bas apparaît
ainsi comme le concentré de ce capitalisme transnational, ce capitalisme qui montre que les capitalistes
n’ont pas de patrie, mais des places financières…
Mais ce paradis du capitalisme mondialisé est aussi le paradis des folies post-modernes. Le gouvernement
des Pays-Bas dispose d’un « ministère de l’émancipation », une typique invention orwellienne. Il s’agit en
effet de libérer les individus de tout ce qui pourrait en faire des individus déterminés. L’homme doit
pouvoir se choisir, se faire lui-même. Il doit dans sa vie la plus intime devenir véritablement un « self-
made man ». C’est pourquoi le Royaume des Pays-Bas, qui fut l’un des premiers à officialiser le trafic de la
drogue et à exposer les prostituées dans des vitrines, vient de supprimer la mention du sexe sur les cartes
d’identité afin de permettre aux individus de choisir leur sexe en toute sécurité (sic).
Ces deux aspects saillants de la vie au Royaume des Pays-Bas sont évidemment liés. Ils sont même
indissociables et montrent que les revendications « sociétales » délirantes concernant la fameuse «
identité sexuelle » libérée sont un des éléments du capitalisme total qui se déploie aujourd’hui.
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